
Bilan moral et rapport d’activités 2016

Il y a plusieurs façons de visualiser nos moralités parfois douteuses, comme 
il n’y a pas qu’une manière d’appréhender les diverses activités qui jalonnent 
le parcours chaotique de La Trousse corrézienne. Alors comment comprendre 
les divers chemins - ombragés par les nuages de l’élection qui vient - que 
nous avons empruntés en 2016. Ils nous mèneront, par capillarité, jusqu’aux 
discussions actuelles autour de nos articles que nous souhaiterions plus mor-
dants, plus étayés, plus - finalement - légitimement révoltés ; sans pour au-
tant oublier de présenter régulièrement l’activisme positif et - souvent - origi-
nal qui gravite un peu partout en Corrèze.
Comment en effet, à la fois figer - pour l’éternité peut-être - une année as-
sociative riche de questionnements, de doutes ou d’affirmations assumées, 
par la validation froide d’une assemblée réunie une fois par an et, ensuite, 
faire vivre l’idée d’une évolution permanente qui abrogerait la photo prise en-
semble pour - alors - la coloriser…

Pour ça, il n’est peut-être pas nécessaire de 
vous parler de ce mois de janvier 2016. Mois 
bavant ses gelées perfides dans nos cous raidis 
par l’absorption excessive de quelques denrées 
bien trop grasses, le cul vissé sur de mauvaises 
chaises en bois (enfin, en ce qui me concerne)… 
La Trousse n’égayant que trop épisodiquement 
cette période de l’année - pas de numéro sorti, 
nos amis du Lot en Action hivernant (voire hi-
bernant pour certains que je ne nommerai pas 
- Bill si tu m’entends) nous ne nous sentons pas 
suffisamment membrés pour oser sortir seul ! 
Nous nous contentons de réunions éparses : 
un « chemin de fer » pour le futur numéro de 
mars, par-ci ; une Komchefdir par-là, dans la-
quelle nous relançons cette nouvelle année qui 
se profile. 

Pas besoin, alors, de parler de ce premier atelier que nous organisons en 
interne ; atelier qui nous permet enfin de revenir sur les articles que nous 
avons écrits jusque-là ; atelier de critiques bienveillantes où l’ego de chacun, 
mis à mal, comprend que l’outil possédé est une arme qui ne doit pas servir 
sa petite personne… Nous avançons… toujours !



Il n’est pas non plus nécessaire de revenir sur 
ce premier numéro 2016, sorti en mars, qui ré-
vélera au monde un nid de maîtres es-chiottes 
secs, avec ce dossier odorant et (bio) maîtrisé.

Inutile, également, de revenir sur cette nouvelle 
Komchefdir de mars, où nous décidons notam-
ment de nous pencher sur une demande de 
« commission paritaire » qui nous permettrait 
de lancer - enfin - des abonnements papier. 

Nous ne vous parlerons pas 
non plus de cette première (et 
unique pour le moment) réu-
nion d’information que nous 
avons organisée à Argentat le 8 avril, avec l’aide de deux 
associations locales : Les Gorges Hurlantes et No’mad, 
qui nous ont permis de trouver un nouveau diffuseur.

Pourquoi parlerions-nous 
de la sortie du numéro 6, en 

mai. Numéro qui raconte les balbutiements, à 
Tulle, d’un mouvement national qui veut tenir 
debout à défaut d’asseoir suffisamment sa no-
toriété en Corrèze.

C’est aussi cette nouvelle réunion où nous pro-
jetons de répondre une nouvelle fois à l’appel 
des médias de proximité le soir au fond des bois 
afin d’y dénicher quelques elfes argentés. Nou-
velle Komchefdir, où les deux tiers des décisions 
prises finiront leurs courses dans l’instabilité chro-
nophage d’une matière noire pas encore décou-
verte ; mais où le tiers restant fait toujours vrombir 
les moteurs d’un cargo de nuit qui continue son 
voyage aux confins des lettreuses galaxies…

C’est encore un numéro d’été qui verra son errance bistrotière - pour un 
dossier sur la disparition des dernières cellules populaires de nos villages -  
son errance, donc, qualifiée de « parisienne » par quelques Corréziens - de 
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souches certainement - qui y verront, peut-être 
à raison, le regard inquisiteur de l’urbain nou-
vellement installé sur le rural abyssal de mau-
vais poil… Nous y proposons pour la première 
fois un bulletin d’abonnement papier qui ravira le 
procrastinateur obstiné qui - n’en doutons pas - 
forme une part non négligeable de notre lectorat.

Mais non vous dis-je ! Nous ne parlerons pas 
non plus de cette énième réunion des chefs qui, 
pourtant, validera le passage en CDI du seul 
exploi… euh salarié de l’association.

Nous pourrions 
nous attarder si 

nous l’avions voulu - mais le veut-on ? - sur ce 
numéro de rentrée scolaire, tout de vert revê-
tu, exprimant à loisir la douce voluptée de la 
pomme. De la vraie pomme - oserai-je avan-

cer. Pas la lisse, fade et lui-
sante pomme poudre de Per-
lim pinpin - verte aussi, soit ! 
Mais verte de peur, effrayée, 
n’en doutons point, par sa 
propre robe cancéreuse… 
Ou encore ce photomontage 
quelque peu turgescent, pré-
sentant les cieux par le pieu : 
débattu ensemble dans un grand souffle ardant parmi les 
innombrables désaccords au final ré-accordés. Un numé-
ro tout en « ver dans le fruit » en quelque sorte !

Pas plus important cette réunion où nous nous déchirons (symboliquement 
s’entend) sur le cadavre fumant de nos principes anticapitalistes, pour savoir 
ce que nous allons bien pouvoir faire de ces 18 000 € que nous avons reçu 
(alors que nous en avions demandé 7 000 ! ). Cette façon bien à elle (la mé-
chante société libérale s’entend) de vouloir foutre la merde dans nos idéolo-
gies pourtant bien rôdées, bien nettes, tout à fait assumées… Allez, tous en-
semble camarades : « c’est la lutte finale, groupons-nous et demain, l’amer 
national sera le genre humain... »



Nous ne dirons pas plus que nous récupérons un local début octobre au 26 
quai Baluze à Tulle. Pour un loyer de 270 € par mois, nous pouvons désor-
mais nous réunir, écrire nos articles, y lire d’autres journaux auquels nous ne 
tarderons pas à nous abonner. Nous y pratiquerons la langue française et 
parfois artificielle mais jamais de bois, nous y boirons et mangerons parfois, 
dormirons peut-être, fêterons différents numéros, entasserons les sus-dits 
dans le froid noir de la pièce du fond, y laverons nos tasses à café et autres 
ustensiles dans le lavabo de grés pas gai de la pièce sus-dite (aussi) ; nous y 
recevrons un monde fou : badauds boudinés et badass fringants, jeunes filles 
en fleurs et grands-pères en feuilles, amis soudain, humains soumis, sous-
mains maudits, gamins insoumis ; maître d’atelier, écrivains ou journalistes ; 
mais aussi le voisin curieux, le cousin furieux, le forain vaseux, le vaurien 
foireux ; nous y mènerons des AG, des ateliers, des lectures, des relectures, 
des débats, des litres de vins… Mais tout ça se profile dans l’avenir ; seule la 
table ronde et rose d’Emmaüs demeure certaine…

Il y a mieux à faire également que de vous narrer 
la construction compliquée du dernier numéro 
de l’année… Son dossier numérique « connec-
tons d’abord nos neurones ! » le bien-nommé, 
quand nos propres synapses se décollent et for-
ment des boules spongieuses pour réparer nos 
anciennes névrites vestibulaires.

Faut-il vraiment parler 
de ce dernier acte de 
l’année : l’assemblage 
des généraux, Géné-
rale et dans les temps 
en général, mais là, 
tardive et caricaturale. 
AG 2015 sous le joug rigolard d’une  peroxydée pas 
compliquée nommée Conception InVivo et d’un futur 
pas-député-qui-s-ignore-mais-qui-y-pense-quand-
même-en-se-rasant-le-matin, le bien-heureux Jean-
Marc… euh, Ructor Vigo. L’entrée de nouvelles têtes 
au sein de la Komchefdir (que nous ne vous citerons 
pas pour ne pas vous embrouiller ! )



Nous n’ajouterons pas nos envies de combler 
le vide de nos vies : janvier 2017 verra paraître 
un nouveau numéro d’hiver et divers. Pascal 
Coste nous dit merci !

Nous aurions pu vous parler de l’embauche 
d’Hadjila quelques heures tous les deux mois, 
pour diffuser plus largement La Trousse. Nous 
aurions pu vous parler de tous ces nouveaux 
contributeurs, rédacteurs passionnés, correc-
teurs avertis ou diffuseurs pervertis qui nous ont 
rejoint (Florian, Florent, Rajo, Sarah, Mark, etc).

Nous aurions pu, effectivement, vous dire tout 
ça, mais nous préférons vous inviter à lire ou 

relire les Trousse corrézienne de l’année 2016, qui vous en diront beaucoup 
plus. Nous vous invitons à venir nous rencontrer ici, à participer à la création 
d’un numéro (voire plus) et pourquoi pas à imaginer une future AG festive 
et participative qui ne serait pas qu’une voie de validation à froid, mais bien 
une réflexion à venir sur notre média local, libre, indépendant mais souvent 
fragile.


